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populaire, et une grâce permanente l'environne. Il
semble que le, divin Enifant JÉ~SUS veut té"micrier
encore aux ýénérations qu'Antoine est son bieni-
aimé. Quand on contemple l'image de son apparition
au fils de FR M9çOIS, le coeur se sent ému ; on
pénètre mieux la pureté d'Antoine ; on comprend
la raison du prodige, et on redit dans son âme :

Cg"Bienheureux les coeurs purs parce qu'ils verront
DirEu.

CHAPITRE XVIII

Saint Antoine à Brive

CIIAQUE jour de la vie de saint Antoin.- di'-ait
au monde: "Leý zè_le dl- la mî isoi de- DiEu dévore
mon coeUr. "Pourta-nt, et surtout depuis l'apparition
de l'Eifanit Jê'us. l'ain-ur divin disputait à I L t.:rre
ce héros, cet apôtre in comp irable. L'âme d u Trh i u
initurgec aspir tit à l'arîio i éte t Le w c le Bien-
Aimé2. Le ciel, voulant laisser encore 'un peu LIx
àmes ce missionnaire, ce directeur fécond en oeuvres
et en paroles, prit pourtant ci pitié l'âme du saint
et lui prépara une oasis dans les travaux de l'exil.

Brive fut cez.te reýtraite bienanx.
Quintus dc Falcicis (i) était un des admirateurs

c la vertu, du. génie de saunt Antoine, un de ceux
q ii comprirent la mission providentiel'e des Frères
.Mineiirs, Il désira azsirer à la vi-le de Brive la grâce
de posséder uii couvent des Fils de saint FlýA.-çOIS.
Il y consacra même sa maison et la métamorplcasa
eni pieux monastère (:z).

DIEtu bénit son dessein _ Antoinie laissa dans ceýtte
fondation des souvenirs et des grâces impérissables.

A quelque distance de -l demeure offerte par la

(1) Probablement Di4 Fau ou de la Faucherie, en
frmM.(Bonudlye, S Aitt. et so è'rinaqv de Brive.)
Ç2) IMISSAGLIA, lib Il.-MÂDD)lNZ.. L. an, 1227.


